
- Renforcer l’efficacité économique (choix de l’intensification)
- Adapter l’organisation interne, la prise de décision et la gestion au sein des exploitations familiales
- Prendre en compte les intérêts spécifiques des femmes et des jeunes.

o Favoriser l’amélioration de la productivité globale des exploitations familiales en agissant sur :
- Leur autonomie alimentaire
- La capacité d’augmentation durable de la production agro-sylvo-pastorale
- La capacité d’accès à un crédit adapté
- La maîtrise des dépenses familiales
- L’intégration des activités agro-sylvo-pastorales et non agricoles.

        Nous reconnaissons la volonté de l’Etat de faire de la sécurité alimentaire une priorité nationale et comme l’at-
teste les montants investis dans le cadre des programmes publics.
Cependant, nous considérons que les efforts déployés seront plus efficaces si :
o ils sont orientés explicitement sur les exploitations familiales ;
o les modalités de leur mise en œuvre sont définies de façon concertée et plus transparente ;
o ils s’inscrivent dans la durée

A. QU’ENTENDONS-NOUS PAR « PRODUCTIVITE GLOBALE » ?

Nous partageons l’intérêt d’améliorer la productivité de la terre, ou celle du travail. Mais nous 
pensons que l’amélioration de la productivité des exploitations familiales doit prendre en 
compte les fonctions complémentaires qu’elles assurent : 
1) production agro-sylvo-pastorale, 
2) production non agricole, 
3) consommation familiale, 
4) gestion du terroir, 
5) transmission de connaissances et de valeurs sociales.

LES EXPLOITATIONS FAMILIALES POURRAIENT 
MIEUX NOURRIR LE SENEGAL SI ELLES 

AMELIORENT LEUR PRODUCTIVITE GLOBALE



B. POURQUOI MISER SUR LES EXPLOI-
TATIONS FAMILIALES ?

1. l’essentiel des exploitations agricoles séné-
galaises sont de type familial

Selon le dernier recensement agricole (1998)
• 95% des exploitations agricoles sont des exploitations 

familiales, il s’agit donc de la forme dominante d’ex-
ploitation agricole qui produit la majeure partie de la 
production alimentaire d’origine nationale et des pro-
duits primaires exportés.

• 91% de la main d’œuvre de ces exploitations est fami-
liale ; 57% masculine et 43% féminine.

• L’essentiel de la population active agricole vit et produit 
dans les exploitations familiales.

• Les exploitations familiales ont un poids très important 
dans l’économie nationale et jouent un rôle central 
dans les équilibres sociaux et territoriaux.

2. les exploitations familiales (agricoles, pasto-
rales forestières, de pêcheurs) contribuent déjà 
considérablement à l’alimentation des familles 
sénégalaises.

• Plus de 2/3 de la nourriture consommée est produite 
au Sénégal

Source ANSD « les déterminants de l’inflation au Séné-
gal… »- Sept. 2008

• L’essentiel des produits locaux consommés sont issus 
des exploitations familiales : cas des céréales locales, 
des produits maraîchers, des produits de l’élevage, de 
la pêche et de la foresterie…

• Les exploitations familiales sont pourvoyeuses d’em-
plois et génèrent des revenus qui contribuent à la sé-
curité alimentaire des populations. Elles influent sur les 
activités économiques des transporteurs, des commer-
çants, des transformateurs de céréales...

3. La contribution des exploitations familiales 
à l’alimentation des familles sénégalaises peut 
augmenter de façon importante

3.1. les exploitations familiales ont des marges de pro-
gression importantes.
• Les exploitations familiales ont montré des capacités 

de résistance aux différents chocs qu’elles ont subi de-
puis les années 60  et ont plus la plupart d’entre elles 
réussi leur mutation. Cela prouve que si les conditions 
de maîtrise de l’eau,  d’accès aux intrants et à des mar-
chés rémunérateurs… sont réunies, elles pourront réa-
liser de grandes performances.  

•  Les résultats de l’analyse de la situation d’exploitations 
familiales (voir  l’introduction à la collection) montrent 
qu’une part importante d’entre elles (plus de la moitié 
du type 2) sont capables de se prendre en charge et 
de mettre des produits sur le marché. D’autres (type 
1) peuvent progresser et se trouver en capacité d’ac-
croître encore leurs productions et de dégager des sur-
plus. 

3.2. de nombreuses contraintes freinent les perfor-
mances des exploitations familiales.
• Les multiples chocs qui se sont succédés se sont tra-

duits dans beaucoup de cas par la dégradation des 
conditions de production des exploitations familiales 
et donc de leurs résultats.
o L’augmentation de la population s’est traduite par la 

forte réduction de la surface moyenne cultivée par 
actif,

o Le retrait de l’Etat a désorganisé, parfois pendant 
longtemps, l’approvisionnement en intrants et en 
matériel agricole, il a rendu aussi le crédit plus rare 
et plus cher ;

o La libéralisation et l’ouverture plus grande aux im-
portations a crée des concurrences sur les marchés 
nationaux et sur les marchés à l’exportation.

o La baisse de la pluviométrie a contribué à la diminu-
tion des rendements.

• Les performances agricoles se sont affaiblies avec des 
rendements moyens de 300 à 500 kg/ha pour l’ara-
chide et le mil dans le nord du bassin arachidier alors 
qu’ils étaient de 1000 kg/ha dans les années 60.

• Ces performances sont instables, et varient considéra-
blement en fonction de la pluviométrie, de la maîtrise 
des paquets technologiques, de  la concurrence et des 
conditions de mise en marché des produits.

3.3. les exploitations familiales réagissent vite quand 
des conditions favorables sont créées :
• les mesures prises et les résultats  obtenus pour des 

produits  tels que la tomate industrielle et l’oignon  
montrent que la sécurisation des débouchés et des prix 

influe positivement sur la production agricole 
• certains « programmes spéciaux » ont engendré une 

forte augmentation de la production agricole : exemple 
: maïs, manioc.

C. COMMENT AMELIORER DURABLE-
MENT LES PERFORMANCES DES EX-
PLOITATIONS FAMILIALES ?

Pour améliorer les performances des exploitations fami-
liales, nous proposons de travailler dans trois directions : 
• créer un environnement favorable aux exploitations fa-

miliales ;
• accompagner la modernisation des exploitations fami-

liales ;
• prendre en compte l’amélioration de la productivité 

globale des exploitations familiales.
o Créer un environnement favorable aux exploitations 

familiales
- Investir dans les infrastructures et dans les équi-

pements structurants (aménagements, unités de 
transformation, etc.)

- Mieux organiser les services économiques aux ex-
ploitations familiales (crédits, approvisionnement, 
commercialisation)

- Stabiliser les prix des produits agricoles et des fac-
teurs de production (cas de l’oignon, de l’importa-
tion d’équipements agricoles)

- Appuyer l’innovation technique dans les exploita-
tions familiales (recherche, conseil, formation…)

- Garantir la sécurité foncière (cf. fiche 2)
o Accompagner la modernisation des exploitations familiales


